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Sociétés Militaires Privées : Tour d’horizon 

(Par B.S) 
 
 
La France se doit de réfléchir à la façon de faire une place à ces sociétés dans son paysage 
économique et légal. Il nous faut trouver une stratégie pour ne pas laisser le champ libre à 
d’autres pays dont les intérêts ne sont pas forcement en concordance avec les nôtres.  
Si la France a concédé un peu de retard par rapport aux sociétés anglo-saxonnes, celui-ci 
saurait être rapidement rattrapé grâce à la qualité de nos savoir-faire et des relations que nous 
entretenons avec nos partenaires tant au Moyen-Orient, qu’en Afrique, en Asie ou en Europe. 
Le savoir-faire humain et technique français n’est plus à prouver. 
Nous nous devons de ne pas laisser vacant un marché en plein essor dont les activités de 
conseil peuvent porter atteinte à nos intérêts de puissance..   
 
 
 
Les sociétés militaires privés aux USA :  
 
Les chiffres et les informations mentionnés proviennent d’un article écrit par Neslon D. 
Schwartz dans Fortune (« The War Business – The Pentagone’s Private army » - lundi 3 mars 
2003). 
 

- Le Pentagone va dépenser environ 30 milliards de dollars en contrat aux profits de 
sociétés militaires privés. Cette somme représente 8% de son budget annuel. Le choix 
du Pentagone n’est pas neutre. Utiliser ces sociétés permet une réduction des coûts du 
budget de défense, de répondre à la baisse des effectifs, de concentrer les activités du 
Pentagone sur des sujets de plus hautes importances, d’employer des hommes de 
confiance là où les forces armées américaines ne peuvent intervenir… Certains diront, 
et non sans raison, qu’utiliser les SMP c’est également faire fonctionner des 
entreprises dont les dirigeants sont proches du cercle du pouvoir. 

 
- Cubic Corp., basée à San Diego et fondée en 1951, a augmenté ses profits d’environ 

41% en 2002 ! Cette société a notamment contribué à l’entraînement des soldats 
américains aux combats de rues (ces combats étaient ceux qui devaient attendre les 
forces engagées à Bagdad). 
La société dispose d’un centre d’entraînement performant à Fort Polk (le ‘Army War 
Games’) qui permet la simulation d’exercice. Cubic a remporté les contrats 
d’entraînement des armées de nouveaux pays adhérents à l’Otan : la Roumanie, 
l’Hongrie et la République Tchèque. 
Il ne faut pas oublier qu’être formé par des Américains, c’est également acheter du 
matériel américain dont la maintenance dépend de personnel américain…CQFD 
On comprend ici l’un des intérêts des SMP.   

 
-  Les profits de DynCorp, entreprise d’environ 23 000 employés, ont augmenté de 18% 

en 2002, c'est-à-dire que ses profits ont été multipliés par trois depuis 1994. Le rachat 
de cette société par le géant Computer Sciences Corp. (CSC) laisse imaginer que des 
profits considérables vont encore être réalisés. 

Téléchargé sur http://www.ssiap.com

Téléchargé sur http://www.ssiap.com



 
© www.infoguerre.com 

Page 2 sur 5 

Les activités de DynCorp. remontent à la guerre de Corée pendant laquelle la société 
participa notamment à la logistique. Au Vietnam, ce sont 3 000 hommes de DynCorp. 
qui s’occupèrent de la maintenance des hélicoptères et des avions des forces 
américaines.  
Plus récemment, DynCorp s’est vu confié l’entretien des appareils utilisés par 
l’exécutif américain. La société a également fournit des gardes pour assurer la sécurité 
des installations américaines au Qatar. Elle a contribué au renouvellement et à la 
modernisation du système informatique du FBI. Enfin, DynCorp. assure la protection 
d’Hamid Kharzai et conseille la nouvelle police afghane.  
Il y a quelques jours, la société a lancé un appel pour recruter des hommes, de 
préférence d’anciens policiers, pour les envoyer en Irak. Ils y seraient chargés de 
former la future police irakienne. 

 
- Fin 1990, la KBR appartenant à Halliburton (dont Dick Cheney a été président) a fait 

payé ses services 3 milliards de dollars au Pentagone.  
KBR a fourni 42 millions de repas et a assuré les lessives d’environ 20 000 militaires 
américains stationnés dans les Balkans1. 

 
- Les sociétés telles que Airscan ou encore Northrop Grumman assurent diverses 

missions en Colombie pour le compte du gouvernement américain.  
Ces missions vont de l’épandage de pesticides sur les champs de coca à la localisation 
de sites clandestins. Il est arrivé que du personnel de ces compagnies soit tué, blessé 
ou fait prisonnier lors de leurs sorties. Ici, un problème se pose : quel est le statut de 
ces hommes ? Ce ne sont ni des mercenaires, ni des prisonniers de guerre 
correspondant à la définition de la convention de Genèvre.      

 
 
Quelques sociétés militaires privés anglo-saxonnes et leurs activités : 
 

• Northbridge Services Group :  
Cette société basée aux USA est probablement la plus grande du monde dans son 
domaine d’activité : protection de biens et de personnes, conseil, acquisition de 
renseignement, aide au maintien de la paix… 
Northbridge dispose de bureaux au Royaume-Uni, en République d’Afrique du Sud, 
en Italie et au Luxembourg. Elle dispose également d’un listing d’environ 5 000 
hommes ayant des connaissances militaires ou une formation issue des forces 
spéciales.  
Jack Straw, ministre des affaires étrangères britannique, s’est récemment inquiété du 
souhait de l’entreprise de recruter d’anciens soldats pour les envoyer en Côte d’Ivoire 
(où les combats dans l’Ouest du pays restent violents. Des bruits circulent quant à la 
présence d’hommes d’expérience aux côtés des rebelles. En effet, les manœuvres 
militaires des rebelles étonnent, elles ne correspondent pas aux habitudes des combats 
sur le continent africain…).    

 
• International Chater Inc. :  

La société américaine propose d’assurer le transport aérien pour des ONGs, des 
sociétés privés ou des gouvernements (les appareils de fabrication russe sont 

                                                 
1 En 1996, 1 personne sur 10 autour du champ de bataille était un civil sous contrat (c'est-à-dire employé par une société 
fournisseur de prestations du Pentagone). Durant la première guerre du Golfe (1991), 1 personne sur 50 était un civil sous 
contrat. 
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particulièrement reconnus par ICI pour leur fiabilité et leur faible coût d’entretien). La 
formation au déminage, à la lutte anti-terroriste et la protection de personnalité font 
également partis du champ d’action d’ICI qui dispose de plusieurs sites dans l’Oregon. 
En 2001, ICI comptait 5 salariés permanents pour un chiffre d’affaire avoisinant les 
8,8 millions de dollars. 
ICI est intervenu au Libéria (1996-1997), en Sierra Leone (1998-2000) et en Haïti.  

 
• Marine Risk Management :  

Protection de navires, recouvrement de dettes, reprise de bateaux volés… sont autant 
d’activités de cette société. Les bureaux de MRM couvrent une grande partie du 
globe : Suisse, Norvège, Royaume-Uni, USA, France et bientôt l’Espagne. 

 
• Northrop Grumman Corp. :  

L’armée de l’Air américaine a demandé à Northrop de piloter et de s’occuper de la 
maintenance du ‘Global Hawk’ (un drone de surveillance extrêmement moderne). 
La société dispose d’une filiale, Logicon, spécialisée dans les exercices de simulation. 
Logicon a notamment entraîné les forces américaines présentes en Europe et servi 
dans le cadre du projet ACRI en Afrique.   

 
• Vinnell Corp. :  

Vinnell, appartenant à TRW, est célèbre pour assurer la formation de forces militaires 
étrangères aux normes de l’armée américaine. 
La société américaine entraîne depuis plus de 25 ans la garde nationale saoudienne 
(En 1975, la société a remporté un contrat de 77 millions de dollars pour entraîné la 
garde notamment à la protection d’installation pétrolière. Le contrat a été renouvelé en 
1991, 1995 et 2000). Vinnell forme également aux menaces chimiques, au contre-
espionnage et à d’autres secteurs de la sécurité opérationnelle. 

 
• Crucible :  

Cette société de sécurité dispose d’équipes de protection rapprochée, de chauffeurs 
expérimentés… Elle est également capable de déployer d’importants moyens pour 
répondre à des problèmes de logistique. 
Crucible est intervenu au Kosovo, en Haïti, en Sierra Leone ou encore en Bosnie. Elle 
a dispensé aux Etats-Unis des formations de sensibilisation aux problèmes de sécurité 
aux personnels de différentes administrations. 

 
• The Risk Advisory Group :  

Il s’agit d’une des plus grandes sociétés européennes d’investigation et de 
renseignement. Elle travaille aussi bien pour des compagnies privées que pour des 
gouvernements.  
Cette société dispose d’une filiale qui concentre ses activités à la protection physique. 
Il s’agit de Janusian Security Risk Management Ltd. Les bureaux principaux de la 
société sont à Londres et à Moscou. 

 
• Armor Holdings Inc. :  

Cette entreprise offre un panel extrêmement large de services et d’activités. Armor est 
présent en France notamment grâce à la fabrication de camions blindés. Le service 
blindage de l’entreprise s’occupe également de blindés, dont le célèbre Hammer pour 
l’armée américaine. 

Téléchargé sur http://www.ssiap.com

Téléchargé sur http://www.ssiap.com



 
© www.infoguerre.com 

Page 4 sur 5 

La société est présente sur les cinq continents au Brésil, en France, en Colombie, en 
Italie, en Suisse… En 2001, son chiffre d’affaire était de 190 millions de dollars. En 
1999, le magasine américain Fortune mentionnait déjà l’entreprise comme une des 
valeurs sûres du marché. 

 
• Kellog Brown & Root :  

En 1992, le Pentagone dirigé par D. Cheney a payé 3,9 millions de dollars un rapport 
de KBR qui détallait dans quelle mesure les sociétés privés pouvaient aider les troupes 
américaines dans leurs problèmes de logistique. Un peu plus tard dans l’année, 5 
millions de dollars ont de nouveau été versés à KBR pour une remise à jour de son 
étude. KBR est détenu par Halliburton Corp. que Cheney a dirigé de 1995 à 1999.   
KBR a notamment construit les camps pour les détenus américains de Guantanamo et 
a assuré la logistique nécessaire à l’établissement des troupes militaires américaines en 
Ouzbékistan. Enfin, KBR s’est vu confié une partie des problèmes de logistiques des 
forces US dans les Balkans, pour un montant de 2,2 milliards de dollars.  
Basé au Texas, KBR dispose d’un large champ d’activité : approvisionnement des 
forces en énergie électrique et essence, construction de bases à l’étranger, activité de 
repassage…  

 
• TASK international :  

La société est basée à Londres et dispose d’un bureau à Miami. Son domaine d’activité 
est la formation et l’entraînement. 
TASK a entraîné la garde présidentielle nigériane, la police royale de Malaisie et les 
forces spéciales des Emirats Arabes Unis. La police jamaïcaine bénéficie également de 
la formation de cette entreprise. 

 
• Sandline international :  

Cette société anglaise est une des rares entreprises de ce type qui engagent des 
hommes dans la bataille. Ces missions vont de l’intervention militaire, à 
l’entraînement, au soutien logistique… 
Elle est enregistré aux Bahamas et détenue par Strategic Resources Corporation 
(SRC). Sandline est notamment intervenue en Papouasie-Nouvelle-Guinée (l’île de 
Bougainville est particulièrement riche en cuivre).  
La société a été accusée d’importer des armes au Sierra Leone, avec l’accord des 
autorités britanniques, malgré un embargo décrété par l’ONU.     

 
• Strategic Consulting International :  

La société a été créée par Tim Spicer, un ancien d’Executive Outcomes, dont les 
problèmes avec la justice ont fait date dans la presse. 
Spicer croit fermement que les SMP doivent travailler avec l’ONU. En effet, elles 
offrent plus de flexibilité et de rapidité, et ce pour un coup plus faible, que les 
solutions onusiennes traditionnelles.  
SCI serait également liée aux sociétés Trident Maritime et Rubicon. 

 
 
Cette présentation non exhaustive se veut un aperçu des différentes SMP, des activités et des 
possibilités qu’elles offrent. On le constatera, ces sociétés travaillent le plus souvent pour des 
gouvernements donc dans un cadre légal. Nous sommes loin de l’image que certains médias 
nous renvoient des activités de ces sociétés. 
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Dans le contexte mondial actuel, il est fort est à parier que l’administration Bush va multiplier 
ses appels aux SMP. En effet, la guerre contre le terrorisme monopolise les forces armées 
américaines qui externalisent de plus en plus d’activités pour ne se concentrer que sur les 
activités opérationnelles.  
Sans nier les travers et les dérapages que peuvent connaître certaines SMP2, nous nous devons 
de ne pas laisser ce champ d’activité, lucratif3, aux seules entreprises anglo-saxonnes dont les 
intérêts ne sont pas les nôtres. 
 
De plus est-il prudent, dans l’hyper compétitivité ambiante qui caractérise les échanges 
commerciaux du 21ème siècle, que nos entreprises confient leur sécurité (protection des biens 
et des personnes, réseau informatique …) à des sociétés étrangères ? 
 
Il est grand temps que la France dispose de SMP capables de concurrencer sur leur propre 
terrain les Anglo-Saxons. Pour ce faire, il devient urgent qu’un véritable débat  s’ouvre et 
débouche tout aussi rapidement sur une prise de décision qui fixera un cadre juridique 
permettant enfin aux SMP françaises de protéger nos intérêts.   

                                                 
2 Des compagnies comme Southern Air Transport et Setco Aviation ont transporté des armes à la Contra 
nicaraguayennes alors que le Congrès américain avait décidé l’arrêt des aides.  DynCorp. a été montré du doigt 
en Bosnie et au Kosovo, où certains de ses employés ont participé au marché noir de femmes et d’enfants… 
3 Un organisme américain estime que les bénéfices du marché de la sécurité internationale vont montés de 55,6 
milliards de dollars en 1990 à 202 milliards de dollars en 2010. (Source: www.fpif.org ). 
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